
B |>lKCe

cts.

tada
avant as- 
) le public 
ndre son 
t 60 rue 
trouvera 

n de pre- 
ontinuel* 
:hands de 
n de fer, 
iront tou- 
x le plus

taire,
3 Murray

3

le Fer
tu
QTON
s descrip-

aux : une

res en fil 
), tamis à 
Htes, etc.

oir le
ut
Êoreet*
it
linada

lTT.
JULES,

Ions de

t notre 
d’offrir 

; réduc- 
pour

e toutes 
ent les 
dion.

fc Ce.

if '
!S J,

aies
t

Lis :

3hp

sr
*

fi ,iWA

r'»

I

Funèbres z

Lwa,
t

d’Ottawa ( * 
mde qu'on 
léréa. On 
i sont à la 
3urnis sur |

«1ce

iLE

;

i

1

J

fl
;

■ ‘.....■- — •

te année OttatSâ et fiull. Mercredi, 17 Join 1885 No. 130

"RELIGION ET PATRIE"AfiOKHKMKn ANNOftfRA

----- ----- SS.00 Première Insertion, par lime .§0.10
Tous les lours................
Trois fols par semaine...
Une fols la semaine.......LE CANADAPour six mois. 1.00 0.01

0.0Pour quatre m 1.00
— o.<».

Avis de Naissance. Mariage ou 
Décès...............................

Edition Hebdomadaire
. 0.50

Pour les annonces à longs termes 
conditions spéciales.

Pour l'année. §1.00

JOURNAL QUOTIDIENPayable d’avance.

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, PropriétaireLi'lIlS LtSSIER, Rédacteur STANISLAS DRAPEAU, Administrer

Les funérailles de madame La. 
rivière, épouse de l’honorable M. 
Larivière, de Saint-Bonifuce, ont 
ou lieu mercredi dernier, au mi­
lieu d’uu concours immense.

ment, les Métis s’indignaient de la 
lenteur qu'apportait le gouverne­
ment à régler leurs réclamations 
mais le motif réel de la révolte est 
celui-ci : ils se sont aperçus que les 
nouveaux colons les considéraient 
d’un mauvais œil et les traitaient 
avec mépris, de mêm 1 que le reste 
de la population et les officiers du 
gouvernement. Le fait de se voir 
traiter avec mépris, et de se faire 
juger comme étant inférieurs à 
tous les nouveaux venus, les a con 
sidérablement excités ; l’excitation 
n’a fait qu’aller grandissante et en 
fin de compte on a pris les armes. 
Les Métis n’ont jamais présumé 
que le gouvernement enverrait une 
expédition contre eux, ils ne croy­
aient avoir affaire qu’à la police à 
cheval. Il n’y a que 250 Métis qui 
aient pris part à la révolte et envi­
ron 150 Sauvages, près de ou aux 
environs de Batoche. Cinquante 
n’étaient pas armés du tout et les 
autres n’avaient que des armes in­
férieures. Il n’y avait que très peu 
de carabines, et de vieux fusils pres­
que inoffensifs. Ils espéraient dé­
faire la police, et par là forcer le 
gouvernement à leur accorder leurs 
demandes. Je suis d’opinion que 
Middleton a fait uno excellente 
campagne, si l’on prend en consi 
dération la nature du pays et la 
saison défavorable. Je le réppète, 
Riel n’est pour rien dans mon 
voyage dans l’Est. Il me faut des 
prêtres pour remplacer ceux qui 
ont été tués ou blessés, et j’ai 
d’autres affaires à traiter. Je crois 
que Riel n’a pas toute sa raison, et 
n’est pas responsable de ses actions 
de temps à autre. On lui accordera 
justice ; il aura un procès, ; les 
autorités seront justes à sou égard, 
et le verdict sera exécuté, que Riel 
soit condamné ou acquitté.”

LE CANADA

B. GARDNER k Bit.Ottawa et Huit 17 Jula 1885

AU PARLEMENT Les candidats au fauteuil aca­
démique de Victor Hugo sont : 
Henri de Hornier, Lecomte de Lis­
le, Léon Say, Gustave Droz et Au­
guste Vacquerie, rédacteur du Rap-

16 juin
J’ai commis une erreur, d.ms ma 

dernière lettre. Ce n’est pas. en ef 
fet, les résolutions relatives au pro 
longement du Pacifique Canadien 
jusqu'à la ville de Québec, qui ont 
été soumises à la Chambre cet 
après-midi, mais celles relative à 
un nouveau traité entre le Gouver­
nement et la Compagnie, afin de 
permettre à cette dernière de com­
pléter et de mettre en opération im 
médialement son immense réseau 
-de voie ferrée ; lequel, on le sait, a 
pour mission d’abolir, si je puis 
a nsi arler, la distance entre les 
deux océans qui baignent les côtes 
de la Puissance à l’Est et à l’Ouest, 
d’assurer à notre pays les transport 
du trafic européen et asiatique, en 
même temps que de développer les 
ressources et les richesses sans 
nombre de notre vaste Nord-Ouest*

Les nouvelles propositions de la 
Compagnie sont venues devant la 
Chambre cet après-midi, appuyé 
par un vigoureux exposé de la part 
de l’honorable M. Pope.

Vous avez déjà dit à nos lecteurs 
ce qu’elles comportent et il serait 
oiseux de ma part de revenir sur ce 
sujet

L’honorable M. Chapleau a suivi 
le ministre des chemins de fer. 11 
a prononcé un discours magistral, 
plein de grandes visées, de larges 
horizons ; un de ces discours oû 
l’on devine l’homme d’Etat à qui 
le-, sentiers battus ne suffisent plus, 
et qui ne couvre pas seulement la 
situation présente de l’envergure 
de sa pensée, mais embrasse aussi 
les éventualités et les exigences de 
l’avenir.

Dans sa péroraison particulière­
ment, le secrétaire d’Etat a été d’un 
brio superbe. Il a complètement 
enlevé la Chambre et les applaudis- 
ments ne lui ont pas été ménagés.

M. Blake a parlé apiès M. Cha 
pleau. 11 a naturellement blâmé 
sans restrictions toute la politique 
du parti conservateur relativement 
à l’entreprise du Pacifique Canadien.

Comme il paraissait fatigués, sir 
Hector Langevin a consenti à l’a­
journement de la séance à 12.20.

Le chef de l’opposition continue­
ra conséquemment son discours de 
main.

TOUTES MARCIimiNKS
pel.

détail™ m prix i gros îLes meilleurs renseignements 
qu’on a pu oi tenir jusqu’aujour­
d’hui indi puent qu’il y a des cas 
de choléra dans 31 villes dispersées 
dans les huit provinces qui bordent 
la Méditerranée. 3,000 PIECES D’INDIENNES

Patrons nouveaux et très jolis. 
Ces Indiennes doivent être vendu de 7c à 15cEn vertu d’un projet de loi qui 

a été passé par la Chambre des 
Communes, il n’y aura que les 
compagnies d’assurances étrangères 
qui seront tenues, dans l’avenir, à 
faire un dépôt de $50,000

Un sauvage abênakis de Bécan- 
cour, (Ils au chef Joseph Martel, 
s’est noyé en sautant en canot un 
rapide causé par la chaussée du 
moulin de Bécancour ; les deux 
compagnons qui étaient avec lui 
ont pu se sauver à la nage.

par verge.

1000 PIECfS DE MOMNt A ROBE
Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.

Le j lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.

W Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 
mousseline, chez

D. GARDNER. <& Oie.. 
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS 
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Photographies

GRANDE REDUCTION

UN MHS SI LIÆmT

do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est laite à 
meilleur marché

On a expédié de Québec au Nord- 
Ouest hier deux es canons récem­
ment reçus d’Europe.

La nouvelle de la mort de l’ami­
ral Courbet a créé une pénible 
sensation en France.

On est à former une compagnie 
à Québec pour faire chasser le 
phoque sur les côtes du Labrador, 
le printemps prochain.

M. Paul Carbray, fils de M. F. 
Carbray, M. P. P., est parti de 
Québec hier pour entrer chez les 
Rédemptoristes de Baltimore, Md.

La santé du général Grant ins­
pire de nouveau des craintes sé­
rieuses à sa famille et à ses amis. 
11 a quitté New-York pour aller 
vivre à la campagne.

Le Grand Tronc vient de fermer 
ses ateliers à Montréal afin de leur 
faire subir des réparations. Les 
travaux ne seront repris qu’après 
le 1er juillet.

La contestation d’élection du 
mai re Beaugrand a été plaidée hier, 
à Montréal, devant le juge Tor­
rance. La cause a été prise en 
délibéré.

On écrit de Londres que les quel­
ques bateliers canadiens qui se 
trouvent encore retenus à l’hôpital 
des Gardes, en cette ville, sont en 
pleine convalescence.

Le rév. John D. Kiely, de Pe- 
tersburgh, Virginie, père de l’ho­
norable Antony Kiely, ministre 
des Etats Unis, à Vienne, vient de 
se convertir au catholicisme.

La flèvie jaune a fait un grand 
nombre de victimes à Panama le 
mois dernier. Plusieurs ouvriers 
qui travaillaient au percement du 
canal sont morts de cette maladie.

15 POUR CENT 
qun partout ailleurs.

—AUSSI—
TOILES POUR CHASSIS

Nonobstant les ventes considérables des 
dernières quatie semaines, mon stock de 
Chapeaux garnis et non garnis demeure 
sans rival dans la cité par la variété 
et la réduction dans les prix, qui sont par­
fois même plus bas que les prix en gros 
Plaine# d’Aulruchee,

Fleurs Françaises,
Nouveaux rubans. 

Nouveaux châles carres en soie, 
Nouvelles ceintures,

Noveaux châles de 
fantaisie en laine, 

et autres articles qui nous arrivent chaque 
jour, et complète mon stock dans toutes 
ses branches. Rappelez-vous que toutes 
les marchandises sont marquées de leurs 
prix, et qu'ii n’y a point de second prix.

DE

TOUTE COULEUR. Photographies grant eur

M. ABIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

CABINET

$3.00 par Doz.
CHEZ

Diie a. McDonald Borion <&
Delorme

140 Bue Sparks et 569 Rue Sussex,
Ci-devant de la maison Beckett A McDo­

nald, a certainement

I/assortiment le plus complet 
et des mieux choisis Coin de la rue Rideau.

OTTAWA.A. Woodcock
Magasin Spécial de Modes,

:tU, Kill. SPARKS.

D’ARTICLES DE MODES! 18 Ocl 1884 la.

LA PROTECTION SANS EflALKIWl'rix modérés, vu que ce 
stock a été acheté pour argent 
comptant. ISAÏE DAZEHotel du Castor581 RLE SCNSEX,

Manufacturier
—(BT)—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES
Dalh.o-u.aiQ et de l'Eglise 

OTTAWA.

451 et 453 rue Sutséx, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l'établissement.
E. ( HEVRIEK, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

Dr ALFRED BAVARD
BUREAU :

Le président et le vice-président 
du Pacifique Canadien, MM. Geor­
ge Stephen et W. Van home, ont 
passé la journée dans la capitale.

Un charmant incident s’est pro 
duit cet après-midi, durant le dis­
cours de Thon. M. Chapieau.

M. Valin, M P., dont la presse 
a annoncé le mariage ces jour.< 
passés, étant venu reprendre son 
siège, de chaleureuses salves d’ap- 
piaudissements ont éclaté des deux 
côtés de la Chambre. Le Secrétaire 
d’Etat a également profité de l’oc­
casion qui lui était ainsi offerte 
pour le féliciter et lui souhaiter 
tout le bonheur possible.

Sir John A. Macdonald doit faire

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost.
Ottawa, 15 mai

DIPHTHERIA Ëfi. J. Labelle,
Désire faire s* voir à ses nombreuses pra­

tiques et au public d’Ottawa et de ses en­
virons en général au’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Daté désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le peroonnef de l’établissement est sans 

contredi le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre­
mière classe.
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera 
diée avec soi
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
batisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
§yLes marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUPAO* 
TURK avant d’acheter ailleurs

ANTI-D1PHT11ERITIQUEHuissier de la Cour Suprême, B. C. 
RUJE BR1T iNMA, 

HULL.
Ottawa, 20 nov.1881

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con­
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

1 an

POUR LES FETES
GRANDE REDUCTION de PRIX LA DIPHTHERIE VAINCUE !

Aux ravages de cette maladie terrrole 
et réputée incurable, on a trouvé un remè­
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de for attestent l’efllc cite vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

12 Photographies (cabinet) et 
Un magnifique Cadre (va­

lant $1:00) pour $3.00.
2 PORTRAITS SUR ZINC. 25 Cents

confiée sera exécutée et exp*. 
n sons le plus conrt délai.

li. BBXjAJTQBB.1
No 460 RUE S18SEX, OTTAWA. DR N. LACERTE,

LEVIS. P. ft.
Prix : 50 cts. la bouteille, fin 
les pharmaciens.

KM DEPOT CHEZ

motion jeudi pour que les mesures 
du gouvernement aient préséance 
à l’avenir sur les affaires de routine 
le samedi.

I*. 8.—-Réduction de 50 pour cent sur 
son assortiment de cadres. vente ches

Parents et amis sont priés d’y asssister 
sans autre invitation.

Parentset amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

KI.ZEAR AI.ARIK,
71 Rue Bolton, Ottawa.

29 juillet 1884.Lorgnon. 16 mai 84
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LA HER MESSE

L’ouverture de la kermesse a eu 
lieu hier soir. Il y avait assistance 
nombreuse et le temps s’est écoulé 
d’une manière on ne peut plus ai­
mable. La toilette des tentes, bien 
qu’encore inachevée, est du meil­
leur goût et offre un charmant 
conp-d’œil. Quand aux dames et 
demoiselles, elles sont d’une grâce 
à ravir toutes les bourses, sous 
leurs hautes coiffes en dentelle 
marquées d’une ancre, signe de 
l’espérance ; avec leurs guipures 
éclatantes où "se détachent fière­
ment l’insigne des anciens Croisés, 
cet emblème impérissable de la foi.

OPINION DE MGR TACHÉ SUR 
RIEL ET LA RÉVOLTE

L’éminent archevêque de Saint- 
Boni face a été l’hôte de Mgr Ire­
land, lors de son récent passage à 
Saint-Paul, en route pour Montréal.

Voici eu quels termes le Pioneer 
Press, de cette dernière ville, ra­
conte une entrevue que l’un de 
ses reporters a eue en cette occa 
sien avec le sympathique Prélat et 
dans laquelle il a été naturelle­
ment question de Riel et des trou 
blés du Nord-Ouest.

Nous citons :
“ Le télégramme de Winnipeg, 

a dit Sa Grandeur, qui a été publié 
ce matin annonçant que j’étais 
parti d’une manière précipitée pour 
aller intercéder en faveur de Riel 
est absurde et complètement faux. 
Loin d’avoir précipité mon départ, 
je dirai que j’aurais dû partir il y 
a trois mois, mais les troubles 
m’ont fait remettre ce voyage. 
Maintenant que l’ordre est presque 
rétabli, je vais où m’appelle les 
devoirs de ma position. Je lie crois 
pas qu’aucun effort soit tenté en 
faveur de Riel, si ce n’est pour lui 
procurer les secours d’uoe bonne 
défense. La manière dont il a parlé 
du clergé, depuis son arrestation, a 
considérablement amoindrie la 
sympathie que l’on pouvait avoir 
pour lui, et je crôis que ce qui en 
reste est plutôt dicté par animosité 
contre le gouvernement de la part 
des libéraux que par amitié ou 
sympathie pour Riel. Au pis aller, 
les sympathies que l’ou pourra lui 
témoigner ne seront pas assez fortes 
pour susciter des troubles. Son 
procès aura lieu, et s’il est trouvé 
coupable, sa sentence sera exécutée 
sans que ses amis ne fassent au­
cune démonstration en sa faveur. 
La nature de mes relations avec 
Riel a été beaucoup exagérée, et 
de presque rien, on a fait un long 
roman.

“ Lors jue j’allai àSaint-Boniface 
en 1857, j’y trouvai trois jeunes 
métis, Riel, Schmidt et MacDonald. 
Ils avaient 13 ans et fréquentaient 
l’école. Je m’intéressai à eux 
comme à mes autres ouailles. C’é­
taient des enfants intelligents et je 
les fis instruire au Bas-Canada ; je 
ne les vis que rarement, car j fus 
absent pendant un assez long espace 
de t unps, et puis après, Riel s’éloi­
gna pour plusieurs années. En 
réalité, je l’ai relativement peu 
connu. Après la révolte de 1869, 
qui a été, après tout, assez justiüée, 
je me suis naturellement intéressé 
à ce que la parole du gouverne­
ment donnée à Riel, par mon en­
tremise, fut tenue, et j’essayai d’at- 
teindr ce but.

LA CAUSE LE LA RÉVOLTE

“ Aujourd’hui cependant, tout est 
bien différent. Les troubles n’ont 
pas eu lieu dans mon diocèse, 
mais dans celui de Mgr Grandin. 
J’ai appris qu’il existait beaucoup 
de mécontentement, par l’entremise 
de la presse et par les prêtres de ce 
diocèse. Je n’ai pas même entendu 
parler de préparatifs de guerre. Il 
n’a pas été fait de préparatifs. Je 
ne crois pas que la caus réelle de 
la révolte soit connue. Naturelle-
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